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Leurs histoires dans l’Histoire



Bataille de Verdun
(février - décembre 1916)

Bataille de la Somme
(juillet- novembre1916)

Bataille de la Marne
(septembre 1914)

Bataille de l’Artois
(mai - octobre 1915)

Chemin des Dames
(avril - octobre 1917)

Offensives allemandes
(mars - juillet 1918)

Offensive des Cent-jours
(juillet - novembre 1918)

Bataille des frontières
(août 1914)
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LA BATAILLE DES FRONTIERES (1914)
 

Dès le début de la guerre, des soldats français sont envoyés

en Belgique pour tenter d’arrêter l’armée allemande. Celle-ci

avance rapidement à travers les forêts et les collines.

Le  23 août 1914, les soldats du  135ᵉ régiment d’infanterie

(basé à  Angers),  parmi lesquels  Lucien FERRÉ,  employé de

commerce, et les soldats du 77ᵉ régiment d’infanterie (basé à

Cholet),  dont  Jean CHEVALIER,  ouvrier  agricole,  et  Prosper

GASTINEAU, cultivateur, progressent en Belgique dans le cadre

de l’offensive française menée dans les Ardennes. Leur objectif

est de repousser les forces allemandes et de sécuriser la zone

autour du village de Bièvre, petit village belge situé près de la

frontière française.

Le paysage est difficile. Il y a des collines boisées, des forêts

épaisses  et  des  chemins  étroits.  Ce  matin-là,  un épais

brouillard empêche  les  soldats  de  bien  voir.  Ils  avancent

prudemment, sans savoir que l’ennemi est déjà caché dans les

bois  de Houdremont.  Très  tôt  le  matin,  l’armée allemande

attaque par surprise. Les soldats français sont violemment

pris sous le feu.

« À 6 heures du matin, une attaque allemande très violente surprend les troupes. Les tirs sont intenses et les soldats ne savent pas d’où vient le feu. » Les

combats ont lieu dans les chemins forestiers. Les tirs viennent de partout. Un officier écrira plus tard que « tout se passe dans la confusion, à cause du brouillard

et du bruit des armes ». Les pertes sont très importantes. Débordés par l’ennemi, les soldats français doivent abandonner le village de Bièvre dans l’après-midi.

Ce jour-là, le 23 août 1914, les trois soldats de Vern-d’Anjou disparaissent pendant la bataille.  Leurs corps ne seront jamais retrouvés. Seuls leurs noms

resteront, gravés dans la mémoire de leur commune.
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LA BATAILLE DE LA SOMME (1916)

En  1916,  pendant  que  la  bataille  de  Verdun

continue, une autre grande bataille se déroule

dans le nord de la France : la bataille de la Somme.

Elle  commence  le  1er  juillet  1916  et  dure

jusqu’au mois  de  novembre.  La  bataille  de  la

Somme est restée très célèbre car elle est l’une

des plus longues et des plus meurtrières de toute

la Première Guerre mondiale.  Des centaines de

milliers de soldats sont tués ou blessés. L’objectif

des  armées  française  et  britannique  est  de

percer  les  lignes  allemandes et de soulager les

soldats qui combattent à Verdun. Sur le front

de la Somme, la vie des soldats est extrêmement

difficile.  Les  tranchées sont détruites  par  les

obus,  pleines  d’eau  et  de  boue.  Les  soldats

marchent parfois dans la boue jusqu’aux genoux.

Le froid, la pluie et le bruit des bombardements

font partie de leur quotidien.

Parmi les soldats engagés dans cette bataille,  deux hommes viennent du Maine-et-Loire et combattent dans le  ᵉ135  régiment d’infanterie, un régiment venu

d’Angers. Jacques Victor LATTÉ, cultivateur à Vern-d’Anjou, combat dans le secteur de Sailly-Saillisel, un paysage totalement détruit. « Les lignes sont en grande

partie détruites. La boue rend les déplacements très difficiles et l’artillerie ennemie tire sans arrêt. » . Le 10 octobre 1916, alors qu’il aide un camarade blessé sous un

violent bombardement, Jacques Victor LATTÉ est mortellement touché par un éclat d’obus. Pour son courage, il reçoit la médaille militaire et la Croix de guerre.



Un peu plus tard, en novembre 1916, le régiment combat près du village de Combles, dans un paysage encore plus dévasté. La pluie tombe sans arrêt et la neige

commence à apparaître. « Les conditions de terrain sont très difficiles. La pluie se mêle à la neige et le bombardement est permanent. » Le 12 novembre 1916, Mathurin

Pierre PERRAULT, cultivateur originaire de Brain-sur-Longuenée, est tué lors d’un échange de tirs dans ce secteur ravagé par les combats.

La bataille de la Somme est l’une des plus grandes et des plus

meurtrières de la Première Guerre mondiale. Pendant plusieurs

mois, des soldats venus de nombreux pays se sont affrontés

dans  des  conditions  très  difficiles.  Malgré  les  attaques

répétées et le courage des soldats, la bataille n’a pas permis de

gagner  beaucoup  de  terrain.  En  revanche,  elle  a  causé  des

centaines de milliers de morts et de blessés . Les paysages ont

été totalement détruits et de nombreux villages ont disparu.

La bataille de la Somme montre que la guerre est devenue une

guerre  d’usure,  où  l’on  se  bat  longtemps pour  très  peu de

résultats. Elle rappelle aussi le courage des soldats, comme ceux

de Vern-d’Anjou, qui ont supporté la fatigue, la peur et la boue

pour défendre leur pays.

Aujourd’hui encore, la Somme est un lieu de mémoire, où l’on

se souvient de tous les soldats qui ont combattu et perdu la

vie pendant cette bataille.
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